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La compagnieKAKTUSse veut
un lieu de création et de promotion
de spectacles pluridisciplinaires et
interculturels. Le théâtre conjugué
avec toute autre forme ŘΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ
artistique a la capacitéde construire
un espace de liberté absolue, un
langagequi dépassetoute forme de
code social normalisé et qui est
capable de toucher ƭΩƘǳƳŀƛƴ. Le
spectateurfait ainsipartie intégrante
de toute création. /ΩŜǎǘpar son
regard que cette dernière prend vie
et ǉǳΩŜƭƭŜdéploiesabeauté.

Sahramon amour, 
ŎΩŜǎǘ ǳƴŜ ŞǉǳƛǇŜ ŘŜ 

création de  10 
artistes de 8 origines 

différentes.

Sahramon amour, ŎΩŜǎǘ Řǳ 
théâtre, de la danse, de la 
musique, qui dialoguent, 
ǎΩŜƴǘǊŜƳşƭŜƴǘ Ŝǘ ŘƛǎŜƴǘ ƭŀ 

souffrance et le désir de liberté.

Sahramon amourΣ ŎΩŜǎǘ ǳƴŜ 
résidence au Maroc, des 

ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ł ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ ŦǊŀƴœŀƛǎ 
ŘŜ wŀōŀǘΣ  ŘΩ!ƎŀŘƛǊ Ŝǘ ŘŜ ¢ŞǘƻǳŀƴΣ Ł 
ƭΩ!ƭƭƛŀƴŎŜ ŘŜ {ŀŦƛΣ ŀǳȄ !ōŀǘǘƻƛǊǎ ŘŜ 
/ŀǎŀōƭŀƴŎŀΣ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Řǳ ŦŜǎǘƛǾŀƭ 

ThéArts2011 Rabat

Sahramon amour, est un 
ŘŞǎƛǊ ŘŜ ǾƻȅŀƎŜǊΣ ŘΩŀƭƭŜǊ 
ǾŜǊǎ ƭΩŀǳǘǊŜΣ ŘŜ ŎǊŞŜǊ Řŀƴǎ 
ƭΩŞŎƘŀƴƎŜ Ŝǘ ƭŜ ǇŀǊǘŀƎŜΦ
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Lettre de soutien de 
Jean Marie Gustave 

Le Clézio
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« Jeressensle désirdu réel. Trouverce qui existe,
sanscessedévorerdesyeux,reconnaîtrele monde.
Savoir ce qui ƴΩŜǎǘpas secret, ce qui ƴΩŜǎǘpas
lointain, le savoir non avec son intelligence,mais
avecsessens. » JeanMarieGustaveLeClézio.
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Il y a chezJ.M.G LeClézio, la beautédesmots, la beautéde la languequi amènechaque
lecteurpuischaqueartiste à entrerdanssonmonde,ǎΩȅplongeret ǎΩŜƴimprégner. Cebonheur,
nousƭΩŀǾƻƴǎressentidèsnospremierséchangessur lespassagessurlignés,lespersonnagesqui
nousont émus,lesphrasesqui nousont marqués,le souvenirdesmots imprimés.

/ΩŜǎǘdoncnaturellementque vient à nousƭΩƛŘŞŜde prendre les textesde J.M.G LeClézio
et tenter de lesaccompagnersur scène. Nousavonsopté pour un travail multidisciplinaireavec
descomédiens,desdanseurs,desmusiciens,un scénographeet descostumières. Nousavons
choisi une constructionparticipative où chaqueartiste, de par sescompétences,apporte sa
lecturedu texte,sonregard,samanièrede re-racontercesdestinsde femmes.

Sahramon amourǎΩŜǎǘconstruit de manièreà pouvoir aussibougervoyager,ŘΩŀŘŀǇǘŜǊ
aux espaces. Il se décline sous deux formes. Sahra mon amour, ŎΩŜǎǘun spectacle
théâtre/danse/musiquequi réunit deux comédiennes,une danseuse,deux musiciens. Mais
Sahramon amour est aussiun spectacleavecdeux comédienneset un musicienqui offre les
mêmestexteset restefidèleàƭΩŀǘƳƻǎǇƘŝǊŜdu spectaclecompletoù la musicalitéet la présence
du corps deviennentdesactantsessentiels.

SahraMon amour
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Sahramon amour présente,à traversune légèreadaptation,trois textesde J.M.G LeClézio

qui explorent un mondede femmesprisesaupiège.

Entre le fardeaudessouvenirset le poidsde ƭΩŜȄƛƭΣles trois protagonistesdoivent affronter leur

solitude. Fuyantle sud,sondésertet sonvent « Harmattan», ellesseretrouvent faceà un autre

désertnordiqueplusviolent et moinshumain. UndésertpeupléŘΩƘƻƳƳŜǎΣde rats,de blattes,de

voitures,de maquereaux,de papiers; un trou sanslumièrequiǎΩŞǘŜƴŘsurde vastesterritoires,un

enfer destempsmodernes. Arméesdu silence,de la joie de vivreet de la mort, ellesparviennent,

touteslestrois, à dressercenouvelespaceet àƭΩƘǳƳŀƴƛǎŜǊ.

Sahramonamourestuneépopéesansfin. Uneépopéeécritepar desfemmesaudestincommun,

qui se croisentsanséchangerun seulmot parceque tout a été dit, parceque le cheminde leur

désertestclair, il suffit de le suivreensilence.

« Quand tu dors tu rêves, et quand tu es réveillée, tu rêves 
encore. η ±ƻȅŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ŎƾǘŞΦ

Synopsis

Copyright  ©

5



Mettre en scènedes textes romanesquesƴΩŜǎǘpas choseaisée,surtout quand on
travaillesur lestextesde LeClézio, où la paroleretenueest un élémentessentiel. L'écrivain
s'attaquesouventau mot, le met en procès,il soulignesonincapacitéà dire. Il s'interroge:
« Commentéchapperauroman,commentéchapperau langage?».

Cette mise en question du verbe est l'occasiond'explorer sa force poétique, de
redécouvrirsonpouvoirde suggestivité. LeCléziositue sesrécitsdansdeslieux de culture
oralecommel'Afrique ou le Mexique. Il soulignela croyancede cespeuplesdits "primitifs"
en la force magiquedesmots. Encomparaison,lesmots de l'Occidentlui paraissentfutiles
et impropresà la communication. Dèslors,mieuxvaut lesfuir.

Dans notre démarchede création, nous travaillons sur des points de fuite liants
constructionet destruction,silenceet parole : Lescomédiensprennentconsciencede leur
présencesurscèneunefoisǉǳΩƛƭǎsontdevantle public.

Ils composentleurspersonnagedevantnous,sansartificesni prétention. Un actede
miseà nu sansgêne.

Suivant les pas de Le Clézio, nous nous attachonsà laisser le temps aux images
d'apparaître,auxmots d'agir, notammentpar le silence. Celui-ci advientdu rythme même
de la phrase,de sascansion. Lesilenceest motif de paroleet de réflexionpar la suite. Ceci
nedivergepasdenotre objectif : mettre au jourƭΩŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜΣƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴdela réalité.

GhassanElHakim.

« LallaHawatient ƭΩŜƴŦŀƴǘdanssesbras,elle coupe le cordon avecsesdents, et elle le noue comme une

ceintureautour du ventre minusculesecouéde pleurs. AveclesmêmesgestesinstinctifsǉǳΩŜƭƭŜne comprend

pas,ellecreuseavecsesmainsdansle sable,prèsdesracinesdu figuier,et elleenterrele placenta. » Désert

La mise en scène
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Donner corps et amener à la danse les mots de 

Le Clézioest à la fois un défi et une évidence. 

L'écriture de Le Clézioest vivante, charnelle et 

empreinte de sensualité. Elle nous plonge 

directement dans 

l'expérience et le vécu des personnages. C'est 

dans la résonance du mouvement et de la 

physicalitéinhérents à 

l'écriture que la danse se situe, s'inscrivant ainsi 

dans son prolongement. Elle nourrit la poésie du 

texte, offrant un 

nouvel espace d'expression pour les personnages 

au-delà des mots.

La danse

Nous avons travaillé sur la sensualité et la 

fluidité à travers les thèmes de l'ouverture 

et du repli, du dévoilement 

et de la dissimulation notamment à partir 

des parties vulnérables du corps. Les zones 

habituellement protégées 

sont ici fragilisées car mises à nues, 

exposées à la violence et à la cruauté du 

monde auquel les personnages sont 

confrontés. Tout cela est abordé avec 

douceur et légèreté, invitant à rejoindre 

l'espoir et la lumière de chaque personnage.

NaïmaFerré

« Naja Najase sert du 
langage, mais comme 
cela, comme un jeu, et 
ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ 

monuments. Elle 
change de nom, elle 
change de personne. 
Un jour elle est là, un 

autre jour elle est 
absente, si absente que 
personne ne pourrait la 
ǘǊƻǳǾŜǊΦ ώΧϐ /ΩŜǎǘ 

difficile de parler de 
Naja Najaen 

commençant par le 
commencement, 
ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŀ ƴƛ 

commencement ni 
fin. » 

±ƻȅŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩŀǳǘǊŜ ŎƾǘŞ
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Dans les textes que nous
mettons en scène,JMG le Clezio
paraît s'adresserà quelqu'un qu'il
connaît,quelqu'un qui connait ces
récits et ces personnages. Il ne
décrit pas, Il évoque plus ǉǳΩƛƭne
raconte. Lamusiquede Sahramon
amourest doncévocatricede lieux
et d'instants, des mélodies aux
accents familiers, que l'on
fredonne avec nostalgie, des airs
qui nous rappellent des moments
vécus, simples et entêtantes
commeun souvenir.

Le Clézio ne décrit pas ses
lieux et ses personnages: il nous
livre ou nous rappelle de petits
détails sur lesquelsil revient plus
tard et qu'il complètepar d'autres
petites touches, juste des
évocations. Cette manière de
revenirsurdeslieuxet desinstants
crée des ambiances latentes,
lancinantes,qu'on n'a pasvraiment
quittées. Dessouvenirset deslieux
reviennentcommedesrefrains.

Pourtranscrirecette sensationde tempscyclique,de vaet vient entre lesendroitset
les moments, nous avons choisi de travailler avec une machine à boucle: les mêmes
éléments musicaux se répètent comme dans une transe. Au fur et à mesure des
répétitions, de nouveauxéléments se superposentaux ancienspour les compléter. De
même, tout au long de ce voyage,des mélodiesreviendront commedes refrains, jamais
tout à fait lesmêmes.

Nousavonschoisides textes où il s'agit toujours de départ, ŎΩŜǎǘ-à-dire d'un ici et
d'un ailleurs,d'un avantet d'un après. Du souvenirde lieuxchérisou juste traversés. Pour
exprimer ces différentes atmosphères,nous avons choisi la guitare électrique et ses
sonorités plus modernes et occidentales,et la clarinette pour son souffle chaud et
expressif. Nos compositionssont inspiréesde mélodiessahraouies,de rythmes gnaouis,
desairsdedésertet d'ailleurs,empreintsde la nostalgiedu chantdespeuplesenexil.

SinghkeoPanya

La musique
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